
MARS BLEU
Se mobiliser est une nécessité

Le cancer colorectal est le troisième cancer le plus fréquent 
chez l’homme et le deuxième chez la femme. En france, on 
compte environ 43 000 nouveaux cas par an.

L’Alsace est une des régions les plus touchées avec 1220 nou-
veaux cas par an (700 chez l’homme et 520 chez la femme). 
Le nombre de cas augmente légèrement d’une année sur 
l’autre, principalement en raison du vieillissement de la po-
pulation et de l’accroissement de la population alsacienne.

À l’occasion de MARS BLEU, mois de mobilisation et de sen-
sibilisation au dépistage du cancer colorectal, Le Centre Paul 
Strauss avec l’association ADECA Alsace organisent LUNDI 
19 MARS, une journée entière d’information pour rappeler 
les recommandations en matière de prévention et de dépis-
tage et faire un point sur les avancées thérapeutiques.

Lundi 19 mars 2018, au Centre Paul Strauss

De 10h à 16h, l’association ADECA Alsace présentera le test immunologique et répondra aux questions 
du public. Les diététiciennes du Centre donneront des conseils en matière de nutrition et un enseignant 
d’activités physiques adaptées renseignera et guidera les visiteurs dans leur choix d’une activité physique.
Des associations de patients seront présentes : URILCO (association d’entre-aide et de soutien des stomi-
sés digestifs et urinaires), HNPCC-Lynch (prédisposition héréditaire aux cancers du côlon et du rectum, de 
l’utérus et plus rarement à d’autres cancers -sous réserve) et La LIGUE contre le cancer, comité du Bas-Rhin.

À 18 h, la journée se poursuivra par une conférence publique, salle de conférences du Centre, où inter-
viendront des médecins, experts de la prise en charge pluridisciplinaire du cancer colorectal en Alsace.
Chaque spécialiste (gastro-entérologue, chirurgien, oncologues médicaux, radiothérapeute, soignants) pré-
sentera les avancées dans son domaine et en écho à leurs présentations, des patients témoigneront sur 
leur vécu et leurs perceptions. Une large part sera laissée à l’échange entre les participants.
Entrée libre dans la limite des places disponibles. Inscription au 03 88 25 85 81.

Le dépistage organisé du cancer colorectal en Alsace
Le cancer colorectal peut être guéri et même évité grâce au dépistage. Il se développe le plus souvent à 
partir de petites excroissances dans l’intestin appelées polypes. Certains polypes (les adénomes) peuvent 
grossir et se transformer en cancer après une dizaine d’années ou plus.
Le test de dépistage consiste en une simple recherche de sang dans les selles qui détecte les saignements 
invisibles à l’œil nu en provenance de ces polypes ou d’un cancer. Le dépistage s’adresse aux femmes et aux 
hommes âgés de 50 à 74 ans, sans signes cliniques et sans antécédent d’adénome ou de cancer du côlon.
Il est remis par le médecin traitant au décours d’une consultation. C’est un test simple, rapide, à faire chez 
soi. Il est pris en charge à 100% par l’Assurance Maladie sans avance de frais. Une fois qu’il est fait, il suffit 
de l’envoyer par la poste avec l’enveloppe qui est fournie.  La personne et son médecin reçoivent ensuite le 
résultat par courrier. Si le résultat est négatif il faut refaire le test 2 ans après, s’il est positif il est nécessaire 
de réaliser un coloscopie.
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CANCER COLORECTAL
Chiffres clés

3e cancer le plus fréquent chez 
l’homme, le 2e chez la femme.

2e cancer le plus meurtrier 

43 000 nouveaux cas
diagnostiqués par an

18 000 décès par an

L’Alsace, région fortement
touchée avec 1220 nouveaux cas 
par an (700 chez l’homme
et 520 chez la femme)



Avec le nouveau test immunologique, la réalisation d’une coloscopie après un test positif permet d’enlever 
dans 55% des cas des polypes adénomateux et dans seulement 5 à 6 % des cas un cancer (guérissable dans 
plus des 2/3 des cas sans radiothérapie ni chimiothérapie).
Santé Publique France a évalué les données du test immunologique sur 2015-2016. Les performances du test 
immunologique sont supérieures au test Hemoccult : 38.6% vs 23.3% de néoplasies avancées et 46.5% vs 
37.7% de cancer dépisté à un stade précoce (stade I).
«Depuis mai 2015, c’est-à-dire le démarrage de la campagne avec le nouveau test immunologique, en Alsace 
plus de 3 300 cancers ont été évités grâce au dépistage, déclare le Docteur Isabelle Gendre, médecin coordi-
nateur d’ADECA Alsace. Si l’Alsace participe mieux que le reste de la France, moins d’un alsacien sur deux se 
fait dépister et bénéficie d’un dépistage ayant largement fait preuve de son efficacité ! Nous pourrions faire 
encore mieux pour diminuer l’incidence et la mortalité par cancer colorectal en Alsace» conclut-elle.

Les traitements du cancer colorectal

Des progrès importants ont été accomplis ces dernières années dans la prise en charge multidisciplinaire des 
cancers colorectaux métastatiques : Progrès sur le plan chirurgical qui joue un rôle majeur avec la chirurgie 
des métastases hépatiques, des métastases péritonéales ou des métastases pulmonaires. Amélioration des 
techniques de radiothérapie qui permettent de délivrer de fortes doses d’irradiation tout en préservant les 
tissus sains et ceci avec une précision de l’ordre du 10e de millimètre (radiothérapie en conditions stéréo-
taxiques). Les performances de la radiologie interventionnelle avec la radiofréquence ou la thermoablation 
des métastases hépatiques. 

En 20 ans, grâce aux progrès de la chimiothérapie et des thérapies ciblées d’une part et aux progrès de la 
génétique et de la biologie moléculaire permettant une meilleure sélection des traitements d’autre part, la 
survie globale a été multipliée par 4 passant de 6 mois à plus de 24 mois voire 40 mois chez certains patients.

« L’immunothérapie (activation des cellules immunitaires du patient pour éliminer les cellules cancéreuses), 
qui ne s’adresse qu’à certains patients atteints de cancer colorectal métastatique (moins de 15 %) avec un 
profil moléculaire particulier, devrait être autorisée prochainement en France dans le traitement du cancer 
colorectal, déclare le Dr Meher Ben Abdelghani, gastroentérologue et oncologue au Centre Paul Strauss. 
D’ailleurs de nombreux essais cliniques très prometteurs sont en cours de réalisation et les résultats seront 
disponibles dans les années à venir.
La prise en compte de la qualité de vie reste une priorité de notre prise en charge. Ainsi et depuis quelques 
mois, certains patients voient la durée de leur chimiothérapie adjuvante (après chirurgie et en l’absence de 
métastases) divisée par 2, passant de 6 à 3 mois et entrainant une nette diminution des effets secondaires 
comme les neuropathies», conclut-il.

À propos du Centre Paul Strauss :
Le Centre Paul Strauss est le Centre de Lutte contre le cancer de la région Alsace. Établissement expert et spécialisé dans 
le diagnostic et le traitement des cancers et des pathologies thyroïdiennes, il propose une prise en charge intégrée et 
personnalisée des patients pendant et après la maladie. 20 000 personnes sont accueillies chaque année au Centre pour :
•	 Un avis d’expert ;
•	 Un diagnostic radiologique, histologique, oncogénétique ;
•	 Une stratégie thérapeutique issue d’une réflexion entre plusieurs médecins spécialistes ;
•	 L’accès à des plateaux médico-techniques très performants ;
•	 L’accès à des nouveaux traitements issus de l’innovation ;
•	 Un accompagnement personnalisé avec  l’accès à tout moment, à des soins complémentaires (psychologie, 
	 service social, sexologie, diététique, kinésithérapie, prise en charge de la douleur, socio-esthétique) ;
•	 Une écoute, une relation humaine dans le respect des droits des malades ;
•	 Une prise en charge de qualité sans dépassement d’honoraire ;
Le Centre Paul Strauss est membre du groupe hospitalier UNICANCER, groupe des Centres de Lutte contre le Cancer fran-
çais. Il poursuit trois missions de service public en cancérologie : les soins, la recherche et l’enseignement. Il est dirigé par 
un médecin-directeur général. 
Chiffres clés :
•	 Plus de 2800 nouveaux cas de cancers traités par an
•	 20 000 personnes se rendent chaque année au Centre pour une consultation, un examen, un soin
•	 116 lits et places installés
•	 600 personnels : médecins, soignants, chercheurs, techniciens et personnels administratifs
•	 200 à 300 malades participent chaque année à des essais cliniques.
En savoir plus → www.centre-paul-strauss.fr et rapport d’activité 2016
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À propos d’ADECA Alsace :
ADECA Alsace est l’association de droit local (équivalent «association loi de 1901») qui gère le dépistage du cancer colorec-
tal en Alsace. Située à Colmar, l’association qui existe depuis 2002 est chargée de l’organisation et de l’assurance qualité 
du programme, ainsi que de son évaluation, transmise à Santé Publique France et aux financeurs. Elle gère les courriers 
d’invitations et relances  envoyés aux femmes et aux hommes âgés de 50 à 74 ans pour les inciter à aller voir leur médecin 
et à se faire dépister. Elle assure le suivi des tests positifs, la communication auprès des professionnels de santé et de la 
population… Elle est aussi reconnue comme expert au niveau national.

Chiffres clés :
Population cible : plus de 555 000 personnes
Taux de participation  (source Santé Publique France) :
•	 France : 33.5%
•	 Haut-Rhin : 45.6% (3e département) 
•	 Bas-Rhin : 43.3% (8e département)
•	 Alsace : évalué à 44.5%
 
Depuis le démarrage du dépistage en 2003 en Alsace :
				    Total 		  Immunologique 		  Hemoccult 
Cancers invasifs dépistés  		  1811		  549			   1 262 
Cancers évités* 			   7859 		  3 367 			   4 492
*Adénomes avancés (avec les cancers in situ ) à haut risque d’évoluer vers un cancer.

En savoir plus → www.adeca68.fr
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